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S'~~~ A nos~~ ibné .rat dscleoen leplus judicieux et le plus économique.'.20s onnés:altdecae iý
7- I'Muis il peuit y avoir des exceptions'à cette règle. et ousn

Nous prions de noaveàd nos abonnés cn retard de youlàir avous:donné qûclques-unes notre deiniere causerié.-D'iil-
bien nous fai tenir le moni it de leur' abonnement au plus leurs,:on n'a pas accordé, ace mo l it6t Nus l~ ~erison' îî'ure' ''néritîiit et on amieux aiumé, du Moins Jusqu'à Ces derniers"
tôt. Nou les aver-tissons. eu. outre qu'ils 'n'ont aitcun.ifrais mlsd rne.rc.qu'ils~~ n1n niE ri temps, rccourir à l'emploi des àîfie degad ae
de poste à payer, et que les maîtres de poste, qui en ont exige Toutes les fois que les idés d'aunélior.tîoî ont pénétré dans
le paiement, comme on vient de nous dire que cela a ou lieu, la tenue d bétail, les'éleveurs ont constamment clerclt
sont en défit Si l:on a des plaintes a formuler à ce sujet, d'abord l':îgraîîdisséîîîcnt de leurs animaux l'augmentation de
qu'on veuille bien nous les faire connître.i taille a toujours été le preier pas qu'is ont ft dans la

Bien que, le Conseil Agricole ne continue plus de se char-I réation e animale plus peri'!ciinée. 'Deux moyens
ger de nos frais de poste, parce que nous avons écrit quelques ntaient à l'anélioru eilleu
lignes 'on faveur des articles de M. le curé Martel sur notre ginieuet dun n plusepIdcesduîgndole.Le premier est lent, ni is il ar-
système d'enseignenent, nos aboinés n'auront pasA ales payer, rive sévèrement à son but; le second fait sentir son influence
ni à la fin de cette année, ni pendant la prochaie qui co:- presque instantanéiment, et pour cette raison,' il a été générale
niencera bientôt, c'est-à-dire en' avril. De nombreux et dévoué e pr Il au prenîr. n
amis se sont fait un devoir et un plaisir de vouloir bien sup- si nintchant on peut se de ander, s'il réellement produiterésultats avantageux qu'on. eu attendait." La plupart des-
pléer à la mauvaiso volonté du Conseil Agricole, créé pour cultivateurs qui ont essayé de ce moyen nus f:it une réponse.
favoriser l'agriculture par.toxis les mýoyens possibles. négative, sans nous douer les raisonï do leurs insuccès Nous

* _______ 'allonsi combler. cette lacline, après quoi, nous ferons connaître,
CAUS RI~. GRI OLElcscensigniements qtic l'on peut en déduire.C A.U.SERIE A G RICOLE

A niotre seis, deux causes principales ont empêché les
LCs PRODUITS DU BÉTAIL. éleveur,; de réussir par l'emploi des reproducteurs de grande

(Suite.) taille.: la nourrituroinsuffisante etIa trop grande dîsproportind aille entr le Miies et les f'emnelles (JCe sont bien là leà
Nous allons étudier aujourd'hui l'importante question de deux plus grandes fautes que lon puisse commettre dans I*amé

l'agrandissement des iaces par le croisement et ious donnerons horation du bétail. L'influence du la nourriture est.grande
ainsi l'explic:ation du dernier alinéa de notre précédente eau- nous l'avons déjà démontré ; c'est on vainque l'on essaie de
serie. grandir la taille d'une race si l'alimentation ne pond par.

Voici cette question Est-il avantageux d'auienter la taille sa-quantitd etsaqurdité, aux bèsoiis-.nouveaux des- sujets
d'une race par'.le crot-enti; c'st.àdiren employant des retront tojoirsptits et trèsouvnt ils srot ifrieurs,
màles de grande taille et les unissant avec do petites femelles? sous le rapport de la production, aux individus non améliorés

Nous avois déjà rp presqu'à satit quu réispubond il répéité pr6uà ait qu'unî régime pIns' de la race commuiune. Par le ,fitit.seu-,l que l'on introdutdn'
abonant .prodisait ¡A coup sûr et insensiblment' l'agraudi.. le.- veues d'un auiil une certaie, dose de sang aindliorateunt, convenable"et qulie, par cousdqueut, o'était, dans la 'g'1ru lui fait acquérir plus d j puissance à la produotionsoit dt


